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Cette co.i;rcnce autour de la nction dp syîtène de culture prololi,; vers 
celle de xstème de production plaide pour le nsintien d'une discipline 
d'hgronomie en lui faisant atteindre une irasse cri tique tie chercheurs. 

Ces <tudes d'agrosysthe ont d'embIGe <tF ccndiiites dans le *ieu rur 1 
et non en stati n, dans un crc'nenii o3 il n'existait pas de recherche 
cutre-mer 
en staticn. ou en milieu contrôle. nos :)roDres travaux apmraissii it 

l'ipoque. Connaissant les travaux du GERDAT dans ce domdilie 
. .  .- 

comme une complimentarit; scientifique et opiraticnnelle. LCS pays i1;itcs 
souhaitant une collaboration des deux organisxes, les potentiels de cira- - 
tun Gtant insuffisanspour riponc're j coutes les demandes, il est cer- 
tair, qu'une prociduie de concertation, de prcgramation, d'6valuatixln 
et d'associntion CU sein de c'ìaque axe progranme concernant les 11t.u~ 
organisncs cst souhaitce si la ercatinn Ju GI,:II)AT-EPTC s'acrom~a~ne d'un 
recentrage dc ses activitt's cur lcs systzni-s de prodristi.cn. 

Cette articulatiun avec 1c GrRI):.'I nt devrait pas 
spGcif iques dc I'hgrononie OKSTO'! tvec plusieurs 
:eI~cs qit'elles existent actuellement. 

1' 'RSTOX, le zainticil 4, l's\;rono-ie permet tine articulatior. possi' IC 
cles ciiverses sr-iew es i i11l0,iqiies et JL .nilic,u pllysiqrie vers I C S  
mes de culture, ct une x7itrt 3rt:culati.Tn vers les science2 P m 1 i  



partir des systzmes de production, pour toute problématique liée au 
développement rural. I1 est vivement souhaité que la création dks 
axes programes permettent l'interdisciplinarit6 avec 6conomiste, gbo- 
graphe, sociologue tant d6sirée depuis quelques années. 

Appréciation et utilité des axes programmes 

I1 nous semble que les trois premiirs axcs pouvaient contenir la quasi 
totalité de l'activité de l'ORSTO'f, et qu'ils pouvaient alinenter plu- 
sieurs sous-axes beaucoup plus finalisis, plus nombreux que ceux propo- 
st:s et ayant un caractare conjoncturel plus marqué. T.es limites entre 
les axes I (Ecosysthe) et 4 (Indcpendance alimentaire) ne semblent pas 
claires. Cette impression, ainsi que la nature des proarames qu'ils 
conduisent actuellement, font que les agronomes se sentent concernés 
par les axes programmes A et 4 avec une prcférence l6gère pour ce der- 
nier, et accessoirement pour les axes 5 (indépendance énerggtique) et 
7. I1 y a un choix pour un regroupement dans l'axe indépendance aljmen- 
taire. reerounement aui favoriserait la formation de jeunes chercheurs 
-I Y I 

sur le terrain avant de les inclure dans les équipes pluridisciplinaires 
d'autres axes. 

A l'exemple de la présentation, faite par le Xinistère de la Coopt?ration, 
et exprimée par '1. R. d'ORFEUIL 2 la première journée, entre les crédits 
d'action "Coopération" destinés Z répondre aux demandes actuelles des 
€tats étrangers, et les crédits d'action "Développement" destinés 2 ré- 
pondre aux voeux d'action de la France, il est souhaité que, rapidement, 
après la création des axes programes, soient distinguées : 
- d'une part, la rcponse aux demandes extérieures,éclatées, disparates 
qui risquent de ne pouvoir donner un contenu tr6s cobirent de l'axe 
final'sé "indépendance alimentaire" ; - d'autre part, une action volontariste de 1'ORSTOIf de mise en place de 
programmes nouveaux qui permettront de choisir des zones 2 probléma- 
tique différente, de tester le dispositif pluridisciplinaire, de 
ErGSenter 2 nos partenaires français ou étrangers des opérations 
pilotes. 

Ces deux types d'action peuvent engendrer un effort de financement, 
plus partimlisrement pour les actions volontaristes, ou un choix bud- 
ZGtaire entre les programes. 

Localisation 

Tant du fait que ?fontpellier représente maintenant un Centre de forma- 
tion pour l': gronomie des pays tropicaux où les agronon*% 
riser leur connaissance par un enseignexent, que par la présence du 
CERD.ZT et d'une station de l'IXRA, il semble que 1'ORSTON devrait y 

peuvent valo- 

installer au moins un bureau 

1,r;anisa t ion 

::alSri. 1 'absence d'lin sclifra 
et <'une liste des activitFs 
formation, Ir rerrutrnent et 

permaneat, sinon-une hase ORSTOX. 

6tabli d'organisation de l'axe programme 
possibles d u  Conité Scientifique pour la 
la gestion de carrière des chercheurs, 
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il a paru necessaire après les  discussion^ : 
- que le ConiitG Scientifique soit assed'un permnent 3 ttrps ctinplet , 
- que ce Crmiti Scientifique soit habiliti Z Ici gestion de carriire d.2 
chercheur et 2uisse pour cel I donner un "rib favorable i l'affcct'.ti,n 
¿'un chrrc!ieur dùns un 2rograinnr , 

d'un programe en partieipaat AU Corseil ScicbntifiquL de l'axe p r o ~ r c ~ m ~ ~  
intEresSF. 

- que ce Conit6 Scieztifique puisst TariiciFcr Z l';l.tiiiL t i k l i l  du c Intc~rlu 

11 est signali. que l'introducti%>n de pLrbonnel sur 2ostc l',,ccueil '?ns 
des cquipes interdisc linairts peJt ,iker fcrtenent Ir d;roulenent liu 
travail et le rLste cc l'fquirc, si les objectifs personnels de CC rou- 
venu chercheur ne sont pas conpntibles ou sont trop distincts de C L ~ A  

du programme. 

Le Gureau Prcwisoire est constitu; par 'tf. SICOT, FFYGQGI;:, FOESTTLR, 
ce dernier continuant d'assurer le Secritar:at Scientifique. 
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